
police    28

Le 20 septembre 2023, une seconde cérémonie d’assermentation s’est déroulée à Genève selon le même  
protocole que celle qui a eu lieu en mars dernier. Le Conseil d’État était là in corpore, avec en particulier  
la présence de la toute nouvelle présidente du Département des Institutions et du Numérique (DIN),  
Mme Carole-Anne Kast, et de son suppléant, le conseiller d’État Pierre Maudet.
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Prestation de serment à Genève → 

Cérémonie d’assermentation  
de nouveaux policiers

Des sections

I ls étaient 28 issus de l’école 2021 ainsi 
que deux engagés extérieurs. Après le dé-
filé dans les Rues-Basses et l’arrivée à la 

Cour St-Pierre, devant la cathédrale, il y a eu 
la lecture du serment, la prestation de ser-
ment proprement dite, sur la Constitution ge-
nevoise, et l’exécution de l’hymne genevois.

Elue le 30 avril 2023 au Conseil d’État, 
pour la première fois, Mme Kast a pu trans-
mettre à toutes les personnes assermentées 
le message du Gouvernement. Elle a souligné, 
entre autres, le fait que désormais les nou-
velles policières et les nouveaux policiers, en 
service ou non, seraient des membres du 
corps de police. Chaque jour, ils devront vivre 
avec la conscience aiguë de leur responsabi-
lité envers une collectivité qui attend de leur 
part un comportement et une exemplarité à 
la hauteur de l’autorité et du pouvoir qui leur 
ont été conférés. La Conseillère d’État a aussi 
exprimé sa confiance dans les valeurs de ceux 

qui ont prêté serment et dans l’engagement 
pris en ce 20 septembre. Elle a insisté sur l’im-
portance des valeurs de leur corporation et 
celles de la République. Elle a souligné que 
l’existence de cette République passe par 
l’existence d’une police en qui la population 
a confiance et qu’elle respecte, police qui est 
la garante de la loi du plus juste contre la loi 
du plus fort. Mais la police, comme la justice, 
en cas de dérive, a encore l’ultime responsa-
bilité de servir de rempart contre la force 
brute de l’État. La police doit en tout temps 
s’ériger en protectrice des droits des membres 
les plus vulnérables de notre société, y com-
pris face aux acteurs étatiques eux-mêmes. 
Le principe de base est la protection des vic-
times quelles qu’elles soient, à l’extérieur ou 
à l’intérieur de l’institution. Afin de protéger 
les victimes et les personnes les plus vulné-
rables, il est parfois nécessaire de questionner 
certaines lois ou processus, cela demande de 

Fin de la cérémonie avec défilé devant les Autorités.



police    29

Des sections

l’honnêteté et du courage. Les institutions tout 
comme les lois doivent pouvoir évoluer. Ainsi, 
si une loi n’est plus juste ou bonne, il faut pou-
voir la changer, si un règlement n’est plus 
adapté, si une procédure produit des effets 
pervers, il faut pouvoir les questionner, les 
déconstruire et les réinventer. Avec cette ad-
monestation aux nouveaux policiers : ce n’est 
pas parce que vos supérieurs hiérarchiques 
ou vos prédécesseurs ont toujours agi d’une 
certaine manière que cela a force de loi, que 
cela est juste et que cela vous oblige à avan-
cer aveuglément en ce sens. Il ne s’agit pas de 

désobéir d’une façon unilatérale à un ordre 
donné. Lorsque que l’on est dépositaire de la 
force publique, il faut obéir aux ordres lors 
d’une intervention ou d’une situation d’ur-
gence. Mais soyez toujours force de proposi-
tion, faites remonter vos observations et vos 
propositions de changement. Soyez confiants 
en votre esprit critique et n’ayez pas peur de 
questionner. Mme Kast a encore affirmé qu’il 
était de sa responsabilité de créer un terrain 
propice à de salutaires remises en question 
dans la police, dans son département et au 
sein de l’État.

La cérémonie s’est terminée aux sons de 
« Aux Armes, Genève » exécuté par la musique 
de la police genevoise qui a aussi animé toute 
la partie musicale avant un ultime défilé de-
vant les Autorités. ←

La main droite levée, je le jure ou je le promets.


